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à De Malthe le 30. Fuiller, 
U" Vaifleau de Guerre Fran- 
çois commandé par M. de 
Salles a voulu ce matin 


GI 


fe mettre à labri de. la 
pourfuite de 3. Vaiffeaux 
de Guerre Anglois, ces derniers l’appro- 
cherent neanmoins de plus en plus en 
faifant un feu continuel de leur Artille- 
rie. Dez le commencement du combat 
on arbora fur le Chateau létendart de P 
Ordre, & l’on tira d’abord à poudre & 
enfuite quelques coups à boulets dans la 
croyance que les Æaglois refpeéteroient 
la franchife de ceport & la neutralité, & 
cefféroient par confequent leurs hoftilités 
& leur pourfuite; mais malgré le feu de 
nôtre canon ils la continuerent en vio- 
lant par là le droit-des Gens, & ils ob- 
ligerent le Vaifeau François à s'appro- 
cher fi près de Terre qu’il échoua fur 
un rocher fans qu’il ait été pofible de 
le remettre à flot. 


Le Commandant en « 


SEPTEMBRE 1758. 


a fait retirer l’Equipage, & vů l’impof- 
fibilité dans la quelle il fe trouyoit d'agir 
autrement il a fait enfuite mettre le feu à 
fon Vaiffeau, qui bientôt a été reduit en 
cendres: les Anglois fe {ont retirés là- 
deffus; mais ayant decouvert en Mer un 
de nos Vaifleaux marchands, ils lūi ont 
donné la chaffe avec beaucoup ‘de vivaci- 
té; cependant il a trouvé le moyen den- 
trer dans ce Port fans avoir fouffert le 
moindre dommage, 
De Naples le 22. Fuiller. 

En Confequence d’un avis rect de la 
Cour d’Efpagse,que les Corfaires d'Alger 
infeftoient la Méditerranée, le Chef d° 
Efcadre Martinez eut ordre de mettre à 
fa voile pour l’Ile de Malthe, & dy join- 
dre fes Chebecs aux Vaïffeaux de la Réli- 
gion, pour donner conjointement la chaf- 
fe à ces Barbares, 

De Madrid le t. Août. 

Nous avons paffé la femaine derniere 
dans les plus vives allarmes, & nodus n’en 
{ommes pas libres encore, [a-Reine con- 


tinuant d’être ddns un état, tel qu’on 
doit regarder comme une éfpece de mira- 
cle, qu’elle n’y ait pas fuccombé. 

L'on fait ici des prieres publiques, 
pour le rétabliffement dela fanté de S. 
M. & l’on a envoyé ordre à tous les Ar- 
chevéques & Evéques du Royaume en 
ordonner de même dans leurs differens 
Diocefes. 

De Paris le 12. Août, 

La Frégate la Syrene, commandée par 
Mr. de Beaulfier de Château-verd, arriva 
de Quebec à Brefi le 21 du mois dernier, 
A fon départ de ce Port du Canada, il y 
avoit encore 18. Frégates chargées de 
Troupes & de munitions de guerre pour 
Louisbourg. On eft informé, par des 
lettres du : Chevalier de ` Ruconrt » 
Commandant de la Place, que Pattaque 
de terre: n’y avoit fait aucun dommage 
jufqu’au 20. Juin dernier; que les bom- 
bes,-tirées. à bord de la Flotte Angloise, 
avoient un peu incommodé nos Vaiffeaux 
qui étoient dans le Port; qu’il. en étoit 
même, tombé 3. fur,le Prudent de 74. 
canons; commandé parle Marquis de 
Gouttes, mais que le préjudice, caufé à 
ce Vaifleau, avoit êté promptement 
réparé; que les Ennemis aïant établi au’ 
Fanal une Batterie de 8. canons & de 6. 
mortiers qui foudroyoient nos Vaifleaux, 
on avoit pris la precaution de les faire 
amboffer près de la Ville à la Porte Dan- 
phines où ils étoient à l’abri d'infulte; 
que d’ailleurs cette Batterie ne pouvoit 
nuire au Corps de la Place; que les Vaif- 
feaux de tranfport Anglofs étoient reftez 
à Gabarus; que leur grande Flotte croi- 
foit toûjours depuis la pointe de cette 
anfe jufqu’au Cap du Nord, mais que 
felon toute apparence, l’arrivée des Sau- 
vages &des Canadiens, l’épouvantail des 
Ennemis, les obligeroit bientôt de lever 
le fiége. 

Le Marquis de Broglie eft mort à Caf- 


fel, des bleffures qu’il avoit reçuës au 
combat de Sundershaufen. 

Nous avons recu des nouvelles de 
Caen, que les Anglois on fait une deften- 
te dans la Baffè- Normandie, & qu'ils fe 
foient rendus maitre de la Ville de Cher- 
bourg, outre trois autres Forts, qu’ils 
ont demolis, & encloué les Canons, qu’? 
ils ne pouvoient point emmener. Le 
Ducde Harcourt, qui commande fur la 
Côte, eft en marche avec 4 à 5000. 
hommes de même que la Garnifon de 
Caens & les Troupes de la Maifon du 
Roi. On a de Bref?, que la grande Flotte 
Angloise avoit de nouveau paru le 1. 
de ce mois fur les Côtes de la Bretagne. 
Par toutes les entreprifés des 4mgloss, il 
eft evident, que la depenfe immenfe de 
leurs Equipemens tende uniquement à 
ruiner nos Côtes & notre commerces 

De Londres le 14. Août. 

Les deux Capitaines, qui arrivérent 
à Whitehal, Pun envoyé par l’Amiral 
Boscawen, & l'autre par le Général-Ma- 
jor Armhonff, ont apporté la nouvelle, 
que Louisbourg -s’étoit rendu par Capi- 
tulation, & que la garnifon en avait été 
faite prifonniere de guerre. 

De la Haye le 19. Août. 

Le 15. il arriva ici un Courier de St. 
Petersbourg, chargé dé dépeches pour 
le Comte de Golofkin Envoyé de la 
Cour Jmperiale de Räfffe. On eft ici 
fort empreffé d'en favoir les contenus, 
d'autant plus, qu’il a été expédié par le 
Miniftere de Ruffe, & que Mr, Keith à 
St. Petersbourg mwen fait aucune mention 
dans fes lettres, 

De Dufféldorf k16, Août. 

L'on ne fair que recapituler les mife- 
res de nôtre Captivité: fi elle n’a pas eu 
la durée de celle de Bâbilone, le defaftre 
du moins en a été egál. A tout mo- 
ment le Tambour couroit par les ruës 
annonçant feu pillage, & potence. Les 


Articles de la Capitulation ont été me- 
prifés, & les droits ordinaires de guerre 
foulés aux piés. Pour furcroit des cruau- 
tés ennemies on trouva après leur départ 
des tonneaux de poudre avec des méches 
allumées, au Gouvernement, aux MoU- 
lins & aux Maïfons de particuliers: 
Dieu foit loué, qu’on les a trouvés à 
tems. Le Sécretaire de Poftes Impéria- 
les fût fommé le 4. de rendre compte 
du Bureau au Commiflariat Pruflien, 
mais s'étant opiniatré à obéir à ces or- 
dres, & fe fondant fur la Capitulation, il 
avoit été mené fous une Efcorte de Houf. 
fars jufqu’à Elber feld,où enfin on le rela- 
cha aux folicitations & à la priere de 
bons amis; il'avoit beau de plaidoyer 
par les Droits & les Loix, car les Enne- 
mis n’en reconnoifloient, que celle de 
convenance. 

Les Dragons François, qu’on a envo- 
yés à la pourfuite des Ennemis font reve- 
nus avec 40 prifonniers;-nombre d’équi- 
pages, & un butin de 20000 livres. 

Les Lettres de Mysfer difent, que 
tous les equipages de l'Armée Françoise 
étoient déjà arrivés dans ces environs-là. 

De Francfort le 23. Août. 

On mande de Cologne, que 6200.hom- 
mes de -Troupes Saxones avoient paffe 
par cette Ville le 19. de ce mois, & qu’ 
ils devoient être fuivis le 26 par d’autres 
Troupes de la même nation toutes defti- 
nées pour Armée de M. de Contades, à 
qui l’on doit aufli dans peu envoyer en- 
core un nouveau renfort de Troupes 
Françoises. M. de Centades campoit 
encore fous Wefel le 19. & l’on en a eu 
le Journal fuivant. 

Le 13. le Quarrier-Général pafa le 
Rhin avec la premiere ligne de l’Armée. 
Les Troupes legeres & lInfanterie de la 
feconde ligne pafferent ce fleuve le 14. 

Elles furent fuivies le 15 par une par- 
tic de la Cavallerie dela feconde ligne 


& par une partie de Artillerie. Le 16, 
on fit paffer une partie des équipages & 
des caiflons.. Le refte fuivit le 17. ainfi 
que la Referve de M, de Chewureuse. On 
fit le même jour un fourrage dans les 
environs de Meer, & il y eut à cette oc- 
cafion quelques Efcarmouches de peu de 
confideration. Le 19. l’Armée fe trouva 
raffemblée fous Wefèl. 

Les ponts fe font dérangés à chaque 
inftant; on n’a point vû depuis bien 
longtems les eaux du Rhin fi confidera- 
blement debordéess & cé debordement a 
apporté beaucoup d’obftacles au paflage 
de ce Fleuve. | 

Il y a plus d'apparence que jamais, 
que les Ennemis fe portent fur Mwnfier; 
ils y font filer leur Artilleriesils fouffrent 
beaucoup dans leurs marches: Le Quar- 
tier-Général de leur Armée eft à Gemen; 
ils campenthentre Bocholx & Berchem, 
& leurs Troupes: legeres font à, Dircken. 
La premiere divifion des Troupes. £n- 
gloifes, qui viennent d’Embden, doit les 
avoir joint hier ou les joindre aujourd’ 
hui. Notre Armée eft à la veille de 
marcher. 

On ‘apprend dans le moment que.les 
Anglois, qui avoient fait un debarque- 
ment à Cherbourg,fe font rembarqués; & 
Pon. pretend qu’il. regne parmi leurs 
Troupes beaucoup de maladies, qui en 
font perir un nombre très confiderable. 

De Hambourg le 18. Août. 

On a appris 1l.y a quelques jours par 
diverfes lettres de Breme,qu’un Magazin 
extrêmement confiderable, que les Han- 
novriens avoient amaffé avec des fraix 
immenfes à Vegefack Territoire de Breme, 
avoit été reduit en cendres par un incen- 
die fi violent, que malgré tous les foins 
qu’on yavoit apportés, il g’avoit pas 
été poffible de l’eteindre. On ignore en- 
core d’où cet evenement eft provenu. 

On a auffi eu des avis certains, que’ 


les Suedois fe font emparés de 4. Bâti- 
mens partis d'ici il y a quelque tems» 
& chargés de vin & d’eau de vie pour la 
Garnifoni de Stettin: 

De Vienne le 30. Août. 

Tona euicihier la nouvelle prelimi- 
naire,que le Lieutenant-Général de Lan- 
dobn a pris par Capitulation Pertz Ville 
tortifiée appartenante au Roi de Pruffèi 

De Dresde le 19. Août. 

Par ordre du Roi dé praffé on a été 
obligé de tranfporter tout le grain de la 
recolte de ces environs à Dippoldisvalde 
& à Pirna. Le Corps de 5. à 6000. 
hommes, commandé par les Généraux 
de Bredow & Itzenblitg, qui campe à 
Dippoldisvalée, a été renforcé par quel- 
ques Ré£imens. Un corps confiderable 
de Troupes Autrichiennes eft allé cam: 
per audeffus de Dippoldisvaldes de Gei- 
fing, de Glashutte, & d'Altenbergs il SY 
renforce de jour en jour dans le déffein 
fans doute de s’en aprocher de plus en 
plus; ce qui oblige les Pruffiens d'y fai- 
ve conduire les chariots fous de bonnes 
& fortes efcortes. JL fe pafa mardi paf- 
sé, comme on dit, près de Dippoldifval- 
de & de Freiberg une très-vive. Elcar- 
mouche, & on Sattend à voir aux pre- 
miers jours une fanglante action entre 
les deux partis Ees Autrichiens font 
en pleine marche par Freiberg» Dor f- 
chemnitz à Frauenfieins un grand train 
d'Artillerie, les fuit, avec grande quanti- 
té de gros bagages: Jjls-ont déjà pris 
pofte dans le voifinage de Königfrein. 
Des avis certains de la Haute-Luface 
nous affurent,que ces environs fourmillo- 
ient de Troupes Aatrichienues & qu’elles 
defendoient abfolument de livrer aux 
pruffiens Va moindre chofe, ni en argent 
ni en qgüoique ce foit; cependant on 
continué ici avec beaucoup de chaleur à 
fe mettre en état de [fe defendre;en cas qu” 
on voulût venir attaquer la Ville: tous 


les poites font renforcés, & mardi pro- 
chain il entrera encores comme on dits 
un Régiment d'Infanterie avec quelques 
Troupes de Cavallerie. Les Officiers 
prulliens ont fait de nouveau une recher- 
che exaëte chés tous les habitans de la 
Ville, & leur ont enlévé tout ce qui fe 
trouvoit d'armes. 
De Breslau le 29. Août. 

Plufieurs Lettres nouvellement reçuës 
de P Armée nous annoncent, qu'après un 
combat de deux jours confecutifs, & qui 
s’eft donné Le 25 & le 26. du mois der- 
nier, S. M. le Roi de Prufe notre Sou- 
vérain a remporté fur les Rulffiens une 
viétoire des plus complertes. Les mêmes 
Lettres nous aflurents, que 18. mille 
Ruffès étoient reftés fur la place, & que 
de notre côté -nous mayvions perdû que 
soo hommes. Une A£tion aufi memo- 
rable merite affürément d’être célébrée 
par tous -les fidels fujets de $, Majeftés 
Mais comme elle tient un peu du mira- 
cle, nous en attendons la confirmation 
de la part de notre Monarque * il ne 
manquera pas certainement à nous in- 
ftruire des motifs, qui Pont porté à ce- 
der, le Champ de bataille avec perte de 
13. pieces de canons à une Armée vain- 
cuë, & dont nous nous preparons à im- 
mortalifer la defaite par toute forte de 
rejouiffances & de feux d'artifices, tou- 
jours prets à donner à Notre Souverain 
de nouvelles marques. de nôtre fincere 
attachement. Nôtre joye n’attend pour 
éclater qu’un détail poñitif & plus citcon- 
ftancié de l'inouié fuperiorité de les 
Armes. 

De Conftantinople le 6. Août. 

L’attention du Grand Seigneur fe 
borne àretablir l'otdre dans fes Etats g’ 
Afies troublez par quelques emeutes, 
& le principal foin qui occupe aujourd” 
hui $. H. eft de mettre la Caravane de la 
Mecque à l'abri des pilleries des Arabes. 


PR N°. EXXT: 
SUPPLEMENT Ara GAZETTE pos VARSOVIE 
pu 6. Septembre 1758. 


Du Quartier- Général de PArmée I. © R. à Görlitz JOURNAL du 23. au 26. A0ût. 


ES, le Maréchal a eu plufieurs raifons , qui Pont engagé à faire garder à P 
“ax og Année I, & R. le Camp, qu’elle occupe encore; mais le Lieutenant- 
= MA Général de Laudohn n’en a pas moins continué fa marche vèrs Cotbus 
Krs go & Peitz. 
a Ce Général a marché le-23. de. Taubitz, où il étoit-arrivé la veille, 
à Mufka, d’où il a détaché fur Spremberg un Capitaine & un.autre Officier avec 79. 
maitres. Le premier de ces Officiers a pris Pofte dans cet endroit avec 40. Che- 
vaux, & l’autre s’eft porté avec le refte au grand chemin de Torgau, pour s’aflurer 
de ce chemin. 

M. de Laudohn avoit déjà auparavant détaché à Giben M. de Palafti Lieute- 
nant-Colonel, afin qu’il exécutât les ordres, dont il étoit chargé; il y avoit dans 
cet endroit quelques Troupes Ennemies; mais à l'approche de nôtre Détachement 
elles prirent le parti de gagner Francfort fur l’Oaer, 

Cependant le Général de Laudohn arriva le même jour.dans le Territoire de Forfi; 
il fit fur le champ fes difpofitions, pour pouvoir le même jour encore poufer. {on 
Avant-Garde en avant, la faire fuivre peu de tems enfuite par toutes les. Troupes, 
qu’il commande, & tacher, s’il étoit poflible, de trouver les moyens de s'emparer de 
Forff, qu’on affure être en bon état de défenfe, entouré d’un large foflé rempli d’ 
eau, muni d’Artillerie, & occupé par une Garnifon convenable. 

Les avis, qu’on a reçus d’ailleurs , portent que le Corps de Troupes Enne- 
mies, qui étoit à Lüverberg, pour oblerver nôtre Armée, a marché de cet en- 
droit fur Bunfxlau; qu'il a été remplacé par d’autres Troupes, & qu’il femble que 
le refte de l’Armée, qui campoit à Landshut & à Grifaus fe prépare à y marcher 
ce que nos patrouilles aufi ont obfervé. 

M. le Maréchal a travaillé jusques ici à regler les marches uitérieures.de PAr_ 
mée &leplan de fes opérations: En conféquence le Prince de Baaden- Durlach, 
Général d'Infanterie a eu ordre de fe mettre en marche le 25. avec .un Corps 
confidérable de Troupes. Ce Prince a marché à Schönberg, où il campe, pour 
obferver les Ennemis du côté de la Silefie, pour couvrir la Luface & la Boheme, & 
pour protéger en même têms les'opérations de Armée. 

Les Corps des Grenadiers & des Carabiniers a auffi marché aujourd’hui pour 
cet effet à Reichenbach, où toute l'Armée fe portera demain 26, 


Suite du JOURNAL de l'Armée combinée de l Empire depuis le 22: jusqu'au 26,4oût. 
Du Quartier-Général à Lanñg-Hennersdorf, 
Les Ennemis abandonnèrent le 22 de ce mois de la nuit Freyberg & Dippoldiswalde 
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& marchèrent de là fur Maxen & Zedlitz. 


Ils ont en même tems commencé à for- 
tifier le Kolberg; renforcé le Camp qu’ils-ont au pied de cette montagne, & etendu 
Jeurs retranchemens jusques à près des Fauxbourgs de Pirna. 

Le Lieutenant-Géneral de Haddick, qui obferve de Güshübel tous les mouve" 
mens des Ennemis avec la plus fcrupuleufe attention, a fait en confequence occu- 
per les hauteurs de Pirna, & il a pouffé fes poites à Zelicht & Strupen; d'où fes En- 
nemis ont presque chaque jour tenté de deloger nos Gens; mais toujours infruétu- 
eufement &avec perte de leur part. 

Le 23. le Lieutenant-Général de Dombale fe mit en mouvement dirigeant fa 
marche fur Frauenflein: où il arriva le 24. Ce Général avoit auparavant fait occu- 
per Freyberg & Dippoldiswalde par M, Wecrey Colonel du Régiment de Szcze- 
caeni, ayant à fes ordres un Détachement compolé de Houflars & d'Infanterie: de P 
Empire. 

Le même jour 24. le Général de K/eefeld marchâ avec les Troupes à fes or- 
dres à Lipfradt, & fe mit à même par cette pofition de pouvoir fe joindre à M, 
de Haddick, au cas que les circonftances l’exigeaffent. Dans le même têms le Lieu- 
tenant Général Comte de Trausmansdorff marcha des environs. de Schandau par Ro- 
fenthal fur Lang- Hennersdor ff. 

Lezs. la Referve fe mit en marche de Schünmalde pour fe porter par Hellen- 
dorf fur les hauteuts de Pirnan où M. de Trautmansdorff arriva dans le même 
inoment ainfi quë le Corps de Grenadiers & des Carabinierss qui avoit pafe PÆlbe 
la nuit précedence. Le Général de Cavallerie Comte de Serbelloni fe porta aufi en 
avant le même jour, & fit toutes les difpoñitions neceflaires. pour pouvoir occuper le 
fameux Camp de Pirna, 

Aujourd’hui 26: YArmée seft ébranlée à la pointe du jour, elle eft venuë 
occuper le Camp qui avoit été tracé près de Lang- Hennerdorff, où le Quartier- 


 Géhéral a été établi. Mgr. le Prince de Deux Ponts seft porté tout de fuite & 


d'avance à Sérupen X S.A. $. a fait occuper le Camp de Pirna dont ona parlé, 
ce'qui a été’exécuté fans la moindre oppofition de la part des Ennemis. 

M. de Dombalé a auf marché aujourd’hui de Frauenflein à Glashütten, d'où 
il peut ‘au befoin fe joindre egalement au Général de Haddick, 

Le Colonel de Torröck set porté, avec le Détachement qu’il commande, au 
delà de P Elbe, de Schlackenan à Neufladt, & il a pouffé fes poftes avancés à Stolpen, 
Bifchoffswer da & Bautzen,tant pour refferrer de plus en plus les Ennemis de ces côtés 
là, que pour affuref d'autant mieux le pont qui eft à Schandau, à la garde du quel on 
a laiffé un Bataillon, 4. Compagnies de Grenadiers avec 4. pièces , de:Canon, & un 
Détachement de Houffars & de Croates. 

Au refte les Ennemis continuënt d’être tranquiles dans leur Camp, où ils pa- 
roiffent vouloir fe rétrancher,ils s'étendent de Maxen vèrs Zedlitz, où le Prince Hen- 
ri'a fon Quartier Général, & de là vèrs Loknitz & Nickèrn. Le Général d Afè- 
bourg qui étoit refté en arriere avec un Corps de Troupes , eft auffi rentré dans ce 
Camp par Mofken. 

Le Colonel Efwôs a mandé qu’à l’approche d’un Corps confidérable de Trou- 
pes Prulliennes il avoit abandonné Halle, qu’il avoit paffe I Unfiruth, & qu'il étoiz 
arrivé le xs, à Auerfladt, où il s’étoit mis en état de harceller les Ennemis qui 


font dans ces environs. On a de plus eu des avis certains que 2. Régimens de 
Cavallerie & 5. Efcadrons de Houffars que le Prince Henri avoit détachés par Tor- 
gau vèrs le Brandebourg , étoient tombés pendant leur marche entre les mains des 
Ruffiens, qu’ils avoient été presqu’entierement detruits & qu’un très petit nombre, 
qui s’étoit fauvé,étoit revenu ici au Camp des Ennemis. 

De Varfovie, le 6. Septembre. Il eft à ajouter à ce qui a été dit dans nôtre der- 
niere Gazette touchant la Bataille,qui fe donna le 25. & le 26. du mois defniér'entre 
V’Armée Imperiale de Raffie & celle du Roi de Prauffe: felon. des avis certains & 
autentiques reçus du depuis du Champ de Bataille, ainfi que du Quartier-Général 
de l'Armée Raffé, qui eft à prefent à Gros-Camin. 

L’Armée-:Raffe avant l’action confiftoit en 34000. hommes. d'Infanterie » 2000. 
de Cavallerie, & 5000. de Houflars de Cofacks & de Calmuks ; celle du Roi de 
‘Pruffé montoit au moins à 60000: hommes, y ayant amené une grande partie de {on 
Armée de Silefie. Les Villages qu’occupoit l’Armée Ruffe, s’apellent Zôürndorff 
Quartzen, & Ziker. Le feu du Canon commença le 25. du mois pañlé à 8, & 
celui de la Mousqueterie à 9. heure du matin, La 3. attaque faite par les Prufi- 
ens deux fois vaillament repouflés, mit enfin PAilė droite des Rulles en confufion, & 
& les obligea à fe rétirer dans un marais, qu’ils avoient au dos; l’Aile gauche main- 
tenant toujours fon pofte: Le brave Général. Demikow fruftra vèrs le foir, par une 
attaque auli inopinée que hardie & heureufe , d’une viétoire les Pruffiens , lors- 
qu'il en-fut le plus chaudement pourfuivi, & les obligea à fe retirer vèrs le bois 
derrière Z#ker. ' Mr. le Comte de Fermor Général en Chef gagna par là le tems, & 
#amafla pendant la nuit les Soldats fugitifs pour les ramener àu premier Champ de 
Bataille près de Zorndorff; &rangea le 26. l'Armée en Bataillon quarré. ; L’Infan- 
terie Pruffienne de même que la Cavallerie firent divers mouvemens ; mais à caufe 
du feu de l’Artillerie deS Rufès, ils n’oferent s'approcher, au contraire le Général 
Demikon \es'attaqua de nouveau avec fa Cavallerie, & leur enleva deux pièces de 
Canons. Le Roi de Prufè après une Canonnade d’une heure & demie; fans faire de 
nouvelles tentatives , fe retira: à une lieuë de [à fur:les hauteurs de. Gros: Camin. 

Le 27.°à 2. heures du matin decampa l'Armée Re après avoir refté -deux 
jours fur le champ de Bataille pour marque evidente de la vi&oire, & l’Aile droite 
marcha vèrs Camin » & par confequent à l’Ennemi. On $’y canonna quelque tems; 
après quoi l’Armée Raffè alla occuper le Camp, que le Roi: de Pruffe avoit abandon- 
né, & dans lequel Mr. le Général Comte de Fermor fe trouvoit eneorë le 24 Aa 
Aile droite de PArmée Rufe s’appuioit fur Gros-Camin,& PAile gauche fur un marais 
formé par la Warta. Le 27. l'Armée Praffienne fit aufi quelque mouvement , de 
forte que fon Aile droite eft venuë s’appuier à la Warta, la ganche fur Zorn- 
dorf, que le bois devant Ci/frin couvroit au dos: Dans cette pofition les deux par- 
ties ont chanté Viétoire,quoiqu’elle nappartienne en effet, qu’à celui qui refte maitre 
du Champ: de Bataille. | ; 

La perte des Raffés en Canons eft de 18. pièces, mais en revanche il leur en 
eft reité 26, des Pruffiens, dont 15. {ont de douze livres deballe, outre 2. 
Enfeignes & 2. Etendars. Umwarow Brigadier Rufffen eft mort. Les Généraux 
Soltykon & Czernifthew qu’on avoit dit morts, font faits prifonniers, de même que 
Ics Généraux & refp: Brigadiers Manteuffel, Sievers, & Tietenhaufen. Prèsque tous 


tes Généraux Raffiens font bleffés ; ‘ce qui marque avec quelle intrepidité . ils: ont 
combatu, & combien ils ont meprifé le danger: fur tout Íe Général Panin, qui fans 
avoir fait attention à la bleffure, qu’il a reçuë, n’a jamais voulu defcendre de {on 
cheval pour fe faire panfer , jusqu’à la Bn de laëétion. Les feuilles de nôtre Ga- 
zette ne fuffiroient pas, fi on vouloit alleguer toutes les marques eclatantes de cou- 
rage & de bravoure, par laquelle les Troupes Rafès fe font généralement fignalées 
dans une aétion fi opiniatre & fi acharnée. 

Les Raffés avouent avec équité, qu’ils ont payé bien cher la Viétoire de la Bas 
taille la plus opiniâtre qui fe foit donnée en ce fiecles & qu'ils y ont perdu en morts 
& en bleffés jüsqu’à 15000. hommes. 

Le Gazettier de Berlin ne fait monter la perte des Pruffiens en morts, y com- 
pris les Généraux-Majors Froideville & Ziethens qu’à 563. hommes; celle des bleffés, 
parmi lesquels font les Généraux Forcade ` Khalden & Biclou à 1082, hommes: 
puisque felon fon calcul le feu du Canon & de la Mousqueterie a duré le 1. jour 
de l’aétion depuis 9. heures du matin ,; jusqu’à fix heures & demie du foir; il faut 
vraifemblablemeñt, que les Prufliens aient été durs : & garantis de tous les coups, 
ou qu’il manque pour le moins un Zero à chacun de fes calculs. Car les Raffès ayant 
reconquis le Champ de Bataille,& s’y étant vaillemment foûtenus, l’ont trouvé cou- 
vert de plus de 30000. hommes en morts & en bleffés ; c’eft ce que les Pruffiens 


n’ont certainement pas pu obferver fi diftinétement en ayant été eloignés d’une 
lieuë. 

Le même Gazettier à propos deliberé fait feulement durer la Bataille du 25. 
Août jusqu'à fix heures & demie du foir, qui eft précifément le tems que dura 
la Vi£toire Prufffenne. En outre il fe plaint {lon fa coutume ordinaire, mais à tort, 


de pretenduës cruautés commifes par les Troupes Raffès , tant pour avoir brulé plu- 
fieurs Villages & maffacré tous les payfans, qui s’y trouvOient. Si cela étoit, & ce 
dont on n’a encore reçu aucune nouvelle, ces payfans auroient bien merité telle forte 
de traitement autorifé par les regles dela guerre ; puis qu’ils ont malicieufement 
brulé le pont, qui auroit dû favorifer la retraite de l’Aile droite des Rufès, & ont 
donné feu deffus. Depuis que l'Armée Ruffe fe trouve dans les Etats du Roi de 
Pruffésil fe pratique de pareils faits par les fujets Prulliens toujours animés par leurs 


Magiftrats à ces a£tions illicites. Les Ruffiens ne meritent en aucune maniere le 
ià Berlin, mais on pourroit à jufte titre propoler 


nom de Barbares, qui leur eft donné, ! 
pour exemple d’aétion barbare Pofficier Pruflien du Régiment de Scborlemmer Dra- 


gon, qui fit prifonnier le Général en Chef Comte de Broune, dont le cheval pendant 
Pa&ion avoit été bleffé. Cet inhumain au lieu d’avoir du refpeét pour ce Grand 
Capitaine tant à caufe de fon âge, que de la grande reputation & gloire qu’il seft 
aquis» comme il ne le pouvoit fuivre auff vite , qu’il demandoit , lui donna douze 
coups de fabre fur la tête, & l’abandonna en cet état à fon deftin. Ce Général eft 


à prefent dangereufement allité de fes bleflures à Landsberg. 


